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par l’abbé Alexis Morard, curé modérateur

Croissance ou décroissance ?
Il n’est point de thème plus actuel que celui-ci. Le pape François nous a livré une 

puissante réflexion, dans son Encyclique Laudato si’, sur le thème d’une écologie in-
tégrale, n’hésitant pas à remettre en cause le principe d’une croissance démesurée.

La question de la croissance semble pourtant bien être une question qui 
concerne le Royaume de Dieu au premier chef, comme en témoigne cette parabole 
parmi tant d’autres 1 qui scandent le Nouveau Testament :

« Il en est du Royaume de Dieu comme d’un homme qui aurait jeté la semence 
en terre. Il dort, il se réveille, la nuit et le jour, et la semence germe et grandit sans 
qu’il sache comment. D’elle-même la terre produit d’abord l’herbe, puis l’épi ; en-
suite l’épi se remplit de blé. Dès que le fruit est mûr, on y met la faucille, car la mois-
son est à terme. » (Marc 4, 26-29)

La croissance numérique dans l’Eglise est une question qui a marqué les pages 
des Actes des Apôtres et qui, mystérieusement, est devenue aujourd’hui un sujet 
quasi tabou, de sorte que d’aucuns se plaisent à signifier la décroissance toujours 
croissante du nombre de « pratiquants » de nos Eglises traditionnelles !

Pourtant la clef n’est pas la croissance, mais la santé – comme le dit si bien Rick 
Warren, fondateur de la célèbre « Saddleback Church » en Californie.

Comme le suggère notre parabole, la croissance est le propre d’une plante en 
bonne santé capable de porter du fruit. Dès lors, il ne sert à rien de tirer sur la tige 
chétive pour que la plante grandisse…  Mère Teresa disait : « Dieu ne m’a pas deman-
dé d’avoir du succès, mais d’être fidèle »... et elle a porté tellement de fruit ! C’est 
donc une question de foi (fides) qui est à la base de notre vision de l’Eglise. Comme 
nous le signifions le dimanche à la messe, c’est Dieu qui donne « la vie, la croissance 
et l’être » (Préface). Ou comme le disait le Concile Vatican II dans sa Constitution 
sur l’Eglise, c’est par la vertu de Dieu que l’Eglise – qui est le règne de Dieu déjà 
mystérieusement présent – opère dans le monde sa croissance visible (cf. LG no 3).

La culture aujourd’hui pousse à l’individualisme, et à des types de relations 
indirectes à travers des réseaux sociaux. Or, l’être humain est un être social : Dieu 
l’a créé ainsi. Il a besoin des autres pour grandir, spécialement dans sa foi où la 
rencontre avec d’autres personnes est décisive, sans compter l’amitié spirituelle 
qui est un grand soutien dans la vie chrétienne.

Les Actes des Apôtres montrent les objectifs tels que les avaient compris les 
premiers chrétiens : 
1.	Apprendre à aimer Dieu, à avoir une relation avec lui, à lui faire une place dans 

sa vie, à vivre de manière pleine et active l’eucharistie comme source et sommet, 
etc. 

2.	Apprendre à aimer les gens, à prendre soin d’eux, à dégager un peu de temps de 
son agenda pour ses frères, à avoir une vie cohérente, à développer la patience, 
la bonté, etc. 

3.	Apprendre à faire des disciples, à partager sa foi. 

« Il faut qu’Il grandisse et que moi je diminue » dit le Baptiste en désignant Celui 
qui est plus grand que lui et qui vient dans le monde. La croissance dans l’Eglise 
passe par une certaine décroissance, dans la mesure où il nous faut accepter qu’un 
autre prenne le gouvernail de nos vies et aussi de nos projets pastoraux quels qu’ils 
soient. C’est bien ainsi que nous comptons sur chacune et chacun de vous pour 
construire, avec nous, une communauté digne de porter le nom de « chrétienne », 
parce que composée de vrais « disciples » capables de rendre compte d’une Espé-
rance.

Votre équipe pastorale

Le prochain numéro 
de votre journal

paraîtra début novembre 2015.

1 Mt 6, 28
Mt 13, 32
Mt 13, 4ss
Lc 6, 43
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L’abbé Gilbert Perritaz a trouvé sa 
vocation grâce à saint Pio de Pietrelci-
na. C’est dans un groupe de prière qu’il 
a ressenti l’appel intérieur, mystique, 
dit-il : le Padre Pio faisait tomber les 
objections à être prêtre. Il a continué à 
l’accompagner. A cause de vous je suis 
prêtre, dit-il en s’adressant au capucin 
de San Giovanni Rotondo. Et c’est à 28 
ans qu’il entre au séminaire. En 1988 il 
reçoit l’ordination en l’église de Notre-
Dame des Grâces au Grand-Lancy.

Depuis cet automne l’abbé est 
prêtre auxiliaire au service de notre 
UP Cardinal Journet. L’œuvre du car-
dinal lui est familière : il a été chargé 
à Rome de promouvoir par plusieurs 
colloques la publication en 1996 des 
cinq volumes de la correspondance 
de Journet avec le philosophe français 
Jacques Maritain, tenue entre 1920 et 
1929. Maritain s’était converti en 1906 
à la foi catholique. Il a défendu une 
philosophie chrétienne fondée sur 
l’expérience et la raison en s’appuyant 
sur Aristote et sur Thomas d’Aquin. 
L’abbé Journet était à cette époque 
professeur de théologie dogmatique 
au séminaire de Fribourg. 

C’est aussi à Rome que l’abbé Gil-
bert a rencontré Nicolas Buttet, qui 

allait devenir prêtre et fonder la Fra-
ternité Eucharistein, dont il est resté 
proche jusqu’à ce jour.

Le ministère de l’abbé Gilbert l’a 
conduit, après Notre-Dame à Genève, 
entre autres à la paroisse de Nyon, où 
il a rencontré l’abbé Alexis qui faisait 
alors son stage. C’est là qu’il a lancé 
les cellules paroissiales d’évangélisa-
tion, selon l’inspiration de Don Pigi, 
un curé célèbre de Milan. Il s’agissait 
de créer de petits groupes de mai-
sonnées, capables d’accueillir des 
personnes en quête de vie spirituelle, 
mais qui ne viendraient pas spontané-
ment dans un lieu paroissial. L’abbé 
Gilbert rappelle en effet l’importance 
de passer du temps dehors, en dehors 
de la sacristie.

Il nous vient maintenant de Fri-
bourg, où il fut curé modérateur de 
deux paroisses, Sainte-Thérèse et 
Saint-Laurent, réunies en unité pas-
torale. Notre évêque l’envoie pour 
renforcer notre équipe pastorale : nos 
quatre paroisses pourront profiter de 
son expérience et recevoir de lui de 
nouvelles impulsions.

Jean-Daniel Farine

Bienvenue 
à l’abbé Gilbert Perritaz
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L’orgue est le roi 
des instruments

A l’orgue de Sainte-Claire, José 
accompagne l’assemblée, la sou-
tient, mais d’abord lui donne le ton 
et le rythme. Il a prévu de transpo-
ser plus bas certains chants, pour 
qu’ils soient ainsi accessibles à tous 
les participants à la messe. « C’est 
Dirupa, un organiste italien de la fin 
du XVIe siècle qui a dit : L’orgue est le 
roi des instruments », rappelle notre 
organiste. Après l’homélie, pendant 
la communion et pour la sortie, il 
joue une pièce qu’il a choisie. Ce 
dimanche à l’offertoire c’est de la 
musique du XVIIe, une composition 
de Tiento de Pablo Bruna.

José aime beaucoup la musique 
baroque, une période qui va de 
Claudio Monteverdi à Jean-Sébastien 
Bach et à Georg Friedrich Haendel. 
Il travaille aussi avec deux chœurs, 
dont l’Ensemble vocal Fragranzia, 
spécialisé dans la musique baroque 
et sacrée. Il apprécie d’inviter à Ste-
Claire une chanteuse ou un chan-
teur dans une messe en l’accompa-
gnant à l’orgue. C’est à Florence et à 
Genève qu’il s’est spécialisé dans le 
clavecin et l’orgue. Il a étudié avant 
le piano, accompagnement, improvi-
sation et composition, à Valence, en 
Espagne, où il est né, et à Madrid.

Notre musicien enseigne au 
Collège du Léman, à Versoix, où il 
est professeur de piano. Il a une 
vingtaine d’élèves, qui veulent ap
prendre l’instrument pour diffé-
rentes raisons et à des rythmes dif
férents. Il faut motiver les élèves, 
nous précise-t-il et il n’y a pas une 
minute de repos.

JDF
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Gérard & Eliane Bouilloux

Rue Vautier 17 – 1227 Carouge
079 332 49 52 

Fermé samedi soir & dimanche

La Huchette
“ Côté brasserie ”

2 plats du jour le midi
Spécialités : Poissons du lac Léman et viandes grillées

Ouvert de 10h à minuit. Fermé dimanche et lundi
35 Rue Jacques Dalphin • 1227 Carouge
Tél. 022 342 22 28 • www.lahuchette.chPhilippe Coindet

Un clown raconte l’Evangile
Pour le dimanche des familles de la rentrée ce 6 septembre après la messe à Sainte-Croix, l’équipe pastorale a invité le 

clown Gabidou. Celui-ci raconte aux enfants et à leurs parents l’épisode des 72 disciples tel que nous le lisons dans l’évan-
gile de Luc. Il joue le dernier des appelés. Gabidou, j’ai vraiment besoin de toi, lui dit Jésus. Pour la grande joie de l’assis-
tance il présente le tout petit balai qu’il a emporté avec lui pour pouvoir rendre la poussière ramassée chez ceux qui ne le 
reçoivent pas, comme le prescrit le Christ. Dieu a besoin d’un clown, souligne l’artiste.

JDF
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Du côté des missions linguistiques
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Expert dans la préparation 
esthétique automobile sur site…

Grâce à un concept révolutionnaire !

0800 666 422
(APPEL GRATUIT)

Electricité – Téléphone
Câblage informatique

Genève / Chancy

Tél. 022 798 99 88
Fax 022 791 06 36

www.travelec.ch
travasa@travelec.ch

SANIFLOTTE SA
69b, route Alphonse-Ferrand – 1233 Sézenove

tél. 079 250 08 28 – Fax 022 757 43 80
saniflotte@bluewin.ch

Les Italiens à Carouge
Carouge ne cesse pas de se trans-

former. De nouveaux bâtiments pous
sent rapidement en prenant la place 
d’immeubles vieux et modestes, qui 
ont longtemps abrité des travailleurs 
immigrés, autrefois surtout des Ita-
liens. Si les pierres changent comme 
ont changé, peu à peu, les conditions 
des ouvriers, ce qui n’a pas disparu et 
ne doit pas disparaître est la mémoire 
des personnes et des institutions qui 
ont transformé une masse de travail-
leurs seuls et marginalisés, ainsi que 
de familles menacées par la misère et 
le désespoir en une communauté qui 
a pu s’intégrer dans le tissu social et 
culturel de Carouge et, plus largement, 
de Genève, en lui apportant sa propre 
richesse.

Ce furent, dès les toutes premières 
années du vingtième siècle, les Sœurs 
Franciscaines Missionnaires ; ce fut 
Don Adolfo Dosio, premier mission-
naire italien à Carouge, qu’elles avaient 
le mandat de soutenir. C’est grâce aux 
sœurs que Don Dosio put donner vie 
d’abord, en 1908, à une crèche, la pre-
mière dans les communes autour de 
Genève, ouverte de 6h30 à 19h30 pour 
accueillir les enfants des femmes, non 
seulement italiennes, qui travaillaient 
en usine 59 heures par semaine, 48 à 
partir de 1919 ; ensuite, à un orphelinat 
qui, depuis 1915, accueillit aussi les 
enfants des travailleurs italiens partis 

à la guerre en laissant leurs épouses et 
leurs enfants seuls en terre étrangère 
et dont beaucoup ne revinrent pas.

Lisant des vies de saints, on se 
demande combien, parmi les miracles 
dont elles sont jalonnées, ont pu avoir 
un quelque fondement historique. 
Ce qui est sûr, c’est que dans le cas 
de ces institutions, les circonstances 
les plus inespérées qui en ont permis 
la survie dans les moments difficiles 
sont garanties par des témoignages di-
rects. Miracles de la Providence ? C’est 
à chacun d’en juger : on ne démontre 
pas la Providence, on se laisse inter-	
peller par ce qui arrive et qui soutient 
la vie et l’espoir. Toujours est-il que la 
Mission italienne de Carouge, appelée 
justement La Provvidenza, a été tout 

au long du siècle dernier le centre de 
structuration des Italiens à Genève et 
a contribué de manière décisive à leur 
intégration et à leur apport à la ville.

Si des pierres s’en vont, d’autres 
sont posées et continuent à assurer 
la présence de lieux de mémoire : en 
mars 2015, une sculpture de Jo Fon-
taine a été inaugurée à Carouge pour 
rendre hommage aux immigrés ita-
liens. Quant à ces derniers, en gardant 
le souvenir de leur histoire, de leur 
souffrance, solidarité et espérance, 
ils peuvent être, notamment en ces 
années, ces mois, ces jours que nous 
sommes en train de vivre, des témoins 
de la nécessité et de la fécondité de 
l’accueil pour construire l’humanité.

Enrico Norelli



Café-Restaurant

Au Vieux Carouge
Fondues
et petits plats
sympathiques

Famille Luyet Jacky

27, rue Jacques Dalphin, Carouge
Tél. 022 342 64 98 – Fermé di et lu

Ici
votre annonce serait lue
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Laissez-vous aller à ce plaisir simple
qu'est la gourmandise !

Restaurant et afterwork
Ouvert du mardi au samedi, midi et soir,
fermé le lundi et le dimanche.
La Cantine des Commerçants
Boulevard Carl-Vogt 29 – CH-1205 Genève 
Tél. 022 328 16 70 – www.lacantine.ch

metalco@metalco.ch

Menuiserie aluminium ■ Serrurerie ■ Verrières ■ Vérandas ■ Stores
Paul MAYER – Ch. de la Gravière 8 – CP 1264 – 1211 Genève 26 

Tél. 022 300 31 13 – Fax 022 300 31 12 – Natel 079 434 82 90

A la Jonquille
Fleuriste   7/7

Du Lundi au Vendredi
de 7 h 45 à 18 h 45

Samedi de 9 h à 17 h
Dimanche 10 h à 12 h 30

                          Fleurop – Interflora

Baptême – Confirmation – Mariage – Décès

www.alajonquille.ch                         contact@alajonquille.ch

30 Bd Carl-Vogt� Tél. 022 321 03 00
1205 Genève� Fax 022 321 03 03

† Abbé André Kolly - 19 août 2015

« Servez le Seigneur dans la joie. » (Ps 100)

Le Père Manaranche sj, écrivait au lendemain du Concile 
Vatican II un ouvrage intitulé « Prêtre à la manière des 
Apôtres I ». Cet après-midi, prêtre à la manière d’André 
Kolly, il faudrait une dizaine de volumes pour cerner sa 
personnalité et son ministère, un personnage « baroque » 
selon des amis en Allemagne.

Cher André, quel héritage nous laisses-tu ?

Celui de tes racines

Ton attache pour Praroman et ton âme fribourgeoise 
avec ses traditions, l’amour de ta famille, cette belle et 
grande famille Kolly. Le pape François dit que la famille est 
« école d’amour et de respect de l’autre ». Avec les racines 
profondément chrétiennes à l’époque où la paroisse était 
indissociable de la vie du village. Et la maman Kolly y veillait.

Celui de ta foi

Solide et joyeuse ! Tu as aimé les études, le collège, le 
séminaire et la théologie, incollable sur les dogmes, défen-
dant les vérités de foi et de l’Eglise, au-delà de toute attente. 

L’argument de Vincent de Lérins n’avait pas de secret pour 
toi, comme tant d’autres, que nous te faisions répéter sans 
les écouter, Bruno, curé de Sainte-Thérèse, et moi, au cours 
de soirées où nous refaisions l’histoire du monde. Tu as 
aimé la liturgie et le chant. Pour la première fois cet après-
midi, ta belle voix ne couvre pas les nôtres et tu ne fais pas 
la cinquième voix... Tu aimais la Vierge Marie et les saints, 
ceux de chez nous en premier. Nous aimions aller au Ranft 
et à Einsiedeln, à Notre-Dame des Marches. Nous aimions 
la Bienheureuse Marguerite Bays, nous l’avons beaucoup 
priée ces dernières semaines, moi pour que tu retrouves 
la parole et le chemin de la Terrassière et toi… pour qu’elle 
t’aide à mourir. Et comme tu n’aimais pas perdre, tu as 	
gagné, avec le ciel comme premier lot. Tu as aimé et rencon-
tré les Papes, de Paul VI à François, tu apprenais à aimer et à 
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défendre l’Eglise de Rome et tu étais parfois fâché de nos in-
compréhensions face à certaines doctrines. Tu as aimé tous 
les ministères confiés, la paroisse comme l’enseignement 
à l’école normale, la collaboration avec l’officialité et la 
défense des causes. Les baptêmes, les mariages et les enter-
rements, toi seul en savait et aimait en rappeler le nombre. 
Messes et prédications faisaient de toi un prêtre dispo-
nible et heureux. Ta miséricorde était grande, tes propres 
faiblesses t’aidaient à comprendre celles des autres. Ton 
ministère n’avait pas de frontière et ces dernières années 
tu avais accueilli des prêtres africains et partagé le souci 
financier et matériel de leurs diocèses et villages. L’eau 
coule dans un village où la fontaine porte ton nom, grâce à 
de généreux donateurs d’ici.

Celui de ton amour

« Tu aimeras le Seigneur ton Dieu de tout ton cœur...  
et ton prochain comme toi-même. »

Nous touchons là le fond de ton cœur, car si la foi sans 
les œuvres est morte, la tienne rayonnait à travers tant 
d’amour, d’accueil, d’écoute, de générosité, de miséri-
corde aussi. Au séminaire, on t’avait appelé « la Madre » et 
jusqu’au bout tu en auras témoigné. Tu étais attaché à ta 
famille, à tes contemporains du village, à tes camarades de 	
bac à Saint-Michel, à la Confrérie des André, aux animateurs 

PBR, mais par la suite, surtout aux prêtres : ceux du sémi-
naire, ceux de l’équipe où vous partagiez vos joies et vos 
peines – avec eux ce fut ton dernier voyage à Lucerne. Tu as 	
su travailler avec les laïcs et les motiver. Tu avais besoin 
d’eux, la solitude n’était pas ton fort. Ton amour s’est surtout 
manifesté auprès des humbles et des faibles. Les membres 
de la Fraternité chrétienne des personnes malades et han-
dicapées en sont des témoins privilégiés. Comme le Père 
François, fondateur du mouvement, tu les encourageais à 
être des chrétiens debout, malgré les faiblesses de leurs 
corps. Tu les as emmenés avec PBR et de fidèles aides, à 
Rome, à Fatima, en Terre Sainte et bien d’autres lieux. Tu as 
partagé avec eux le message plein d’espérance de Lourdes. 
« Ce que vous avez fait au plus petit d’entre les miens, c’est 
à moi que vous l’avait fait. » Evangile annoncé et vécu. En 
dehors de la diversité de tes ministères, tu as aimé la vie, 	
tu l’as bien vécue, malgré ton handicap et la maladie. Nom-
breux dans cette église ceux qui ont partagé un bon repas, 
un bon verre, des sorties et des voyages. Aimer les autres 
n’a pas été une branche à option, cela coulait de la source 
de ton cœur.

« Celui de l’Espérance »

Tu as connu enfin au début de l’année l’épreuve du déta-
chement, quitter Sainte-Claire et ton appartement. Le plus 
dur, me disais-tu, fut de te séparer de tous tes livres. Et puis, 
tu as été accueilli à La Terrassière, une maison d’exception. 
Tu as dû trouver ta place et tes repères, n’étant plus celui 
qui dirige et commande. Et pourtant je t’ai toujours trouvé 
serein. Ensuite, l’AVC et l’hôpital... tu as très vite désiré aller 
plus loin et plus haut. Au fait, si le prêtre parle de la beauté 
de la Vie Eternelle à chaque enterrement, comment n’au-
rait-il pas envie d’y aller ? « Venez les bénis de mon Père... » 	
Pourquoi pas toi ? Tu as trouvé une opportunité, une grande 
fête se préparait : l’Assomption de Marie. Tu ne voulais 
pas manquer le banquet, tu as peut-être poussé pour être 
devant, mais là-bas, semble-t-il, chacun est à la première 
place. Au moment de te dire au revoir et à Dieu, nous te pro-
mettons de continuer notre chemin avec foi, espérance et 
amour. Qui aura le dernier mot maintenant ? Ni toi, ni moi,... 
mais le Christ Ressuscité. AMEN.

Jean-Robert Allaz

(homélie prononcée lors des funérailles le 19 août 2015)



Je ne sais si ce billet va être très 
spirituel, encore que…

Vous savez peut-être qu’en vue 
de ma retraite définitive, j’ai démé-
nagé dans un appartement de la 
paroisse de la Trinité, à la rue de 
Lausanne.

Ce quartier me fascine, par sa 
vitalité et sa population. A chaque 
fois que je sors dans la rue, je ren-
contre le monde entier.

D’abord les gens, de toutes races, de toutes couleurs, 
de toutes langues. Tiens, l’autre jour, je me trouvais dans 
le tram direction Nations, c’est comme si un échantillon 
représentatif du monde international s’y était donné ren-
dez-vous.

Et la vie, ça grouille. Voyons donc : trois restaurants 
italiens, rien que sur la rue de Lausanne. Banal… (Oh par-
don !) Et à cela viennent s’ajouter, entre autres : des res-
taurants indiens, thaïs, coréens, japonais, libanais, por-
tugais et même une boucherie parisienne. Que peut bien 
faire là une boucherie parisienne ?

Bref, je suis enthousiaste de mon nouveau quartier. 
Microcosme d’une grande diversité, chacun passe avec 
son histoire, sa culture, sa vision du monde, ses joies et 
ses peines. Il passe, laisse peut-être une trace impercep-
tible et poursuit sa course.

Et que dire du paysage environnemental ? Le Jura et à 
quelques pas, la Rade, les parcs si richement entretenus.

Je suis impatient de continuer à apprivoiser mon nou-
veau quartier. Chaque jour je fais de nouvelles décou-
vertes, même si quelques-unes ont des épines.

Et pourtant, je suis invité à rendre  grâce à Dieu, pour 
son humanité, qu’il a voulue belle et bonne et à le remer-
cier pour la richesse de ses dons.

� + Pierre Farine

Secrétariat de l’unité pastorale
Rue du Collège 22 – CP 1632

1227 Carouge GE

Ouvert du mardi au vendredi
de 10h à 13h

022 342 27 68

www.upcaj.ch
info@upcaj.ch

Equipe pastorale (membres)
Abbé Alexis Morard, curé modérateur
Abbé Claude Pauli, en congé sabbatique
Abbé Gilbert Perritaz, prêtre auxiliaire
Abbé Jacques Contraire, prêtre auxiliaire
M. Fabrice Kaspar, assistant pastoral

Conseil pastoral (coordination)
Mme Melody Ravonel (Carouge-Acacias)
Mme Martine Fleury (Plainpalais-Jonction)

Conseil de gestion (présidence)
M. Bruno Fries

Merci d’avance pour votre soutien :

Compte postal 12-624163-3
IBAN CH 02 0900 0000 1262 4163 3

Lieux de culte et paroisses :

Sainte-Croix - Carouge (1227)
Eglise : place du Marché
Centre paroissial : rue J.-Dalphin 32 A
Cure : rue du Collège 22
Prêtre résident : abbé Alexis Morard
Conseil de paroisse : M. Jean-Paul Santoni

Sainte-Claire – Les Acacias (1227)
Eglise, chapelle et cure : rue Grand-Bureau 15
Prêtre résident : abbé Jacques Contraire
Conseil de paroisse : M. Nello Cicetti

Sainte-Clotilde – Genève (1205)
Eglise et salles : av. Sainte-Clotilde 14 bis
Conseil de paroisse : Mme Sandra Golay

Sacré-Cœur – Genève (1204)
Eglise et salles : rue Général Dufour 18
Conseil de paroisse : M. Philippe Fleury
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	 Lundi	 Mardi	 Mercredi	 Jeudi	 Vendredi	 Samedi	 Dimanche

Sainte-Croix   8h30  8h30 11h30 11h
Place du Marché, Carouge   messe du marché  (suivie du café) messe du marché messe dominicale

      18h15
      messe dominicale

Providence  19h 19h  19h
R. Collège, Carouge (IT) (F / IT)  (F / IT)

Sainte-Claire  9h 18h30  18h30  9h30
Gd-Bureau 15, Acacias  à la chapelle à la chapelle  à la chapelle  messe dominicale
  (suivie du café)     (suivie du café)

Sainte-Clotilde     9h  17h
Av. Ste-Clotilde, Jonction    à la chapelle   messe dominicale

Sacré-Cœur	 	 	 	 	 12h15  11h15
Pl. du Cirque, Plainpalais     à la chapelle  messe dominicale

     19h 1er du mois
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